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Rencontre entre Abdel Fatah Al-
Sissi et Donald Trump  

Le président égyptien Abdel Fatah Al-
Sissi a été reçu à la Maison-Blanche lundi 
3 avril 2017 par le président américain 
Donald Trump dans le cadre d’une visite 
officielle. Ce dernier avait qualifié Al-Sissi 
de « type fantastique. Il a pris le contrôle 
de l’Égypte, vraiment pris le contrôle ». 
C’est la première fois qu’Al-Sissi est 
invité à la Maison-Blanche, cette visite 
ayant pour but de renforcer la 
coopération entre l’Égypte et les États-
Unis et d’afficher la bonne entente entre 
les deux hommes.  

Eu égard à la situation des droits de 
l’homme en Égypte et au grand nombre 
de prisonniers politiques, cette visite 
divise les Égyptiens. D’un côté, les 
supporters d’Al-Sissi ont affrété 10 cars 
pour transporter les soutiens du 
président et établir une haie d’honneur 
lors du passage du cortège. De l’autre, les 
opposants du président ont lancé la 
campagne #FreedomFirst (en anglais et 
en arabe) pour alerter le monde sur la 
situation des prisonniers politiques, 
placardant dans les rues de Washington 
des photos de détenus et manifestant 
contre le président américain.  

Cette confrontation dans les rues de la 
capitale américaine est abondamment 
relayée sur les réseaux sociaux, 
notamment via les hashtags 
#FreedomFirst, 
#AlSissiLeTraîtreNeMeReprésentePas, 

#JeSuisPrisonnier  

ou #SommetÉgyptoAméricain pour les 
partisans du président égyptien. Sur 
YouTube, de nombreuses vidéos de 
l’évènement circulent : une postée le 3 
avril a été visionnée 681 900 fois au 5 
avril, enregistrant 3 307 likes pour 1 444 
dislikes. 

 

Activistes de #FreedomFirst 

Les activistes ayant pris part aux manifestations 
contre le président américain ont 
abondamment commenté leur action sur les 
réseaux sociaux, rappelant que la mobilisation 
avait pour objectif de donner davantage de 
visibilité aux prisonniers politiques :  

« Avant la rencontre entre Trump et Al-Sissi, des 
activistes ont mis des flyers à Washington avec les 
photos des prisonniers politiques injustement 
emprisonnés #FreedomFirst » (@hshebita, 505 
abonnés, 171 retweets, 97 likes). 

Sur la photo ci-dessous, on peut voir des 
affiches avec des photos de prisonniers 
politiques égyptiens : 

 

« Nous n’oublierons pas les 60 000 prisonniers 
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politiques #FreedomFirst » (@osoltan94, 3 195 
abonnés, 17 retweets).   

Les internautes ont également promu la 
mobilisation des manifestants opposés au 
régime égyptien à Washington :  

« #AlSissiLeTraîtreNeMeReprésentePas Avec 
sarcasme et des affiches caricaturales, les  
Égyptiens accueillent Al-Sissi à leur manière. Ils 
brandissent également des photos de prisonniers 
politiques » (@hp2007h1122, pro-frériste, 5411 
abonnés, 25 retweets). 

Sur la photo ci-dessous, on peut voir des 
manifestants ainsi qu’une mascotte 
représentant Al-Sissi en Mickey Mouse : 

 

« Ma voix s’est arrêtée à Washington pour faire la 
lumière sur les détenus durant la visite d’Al-Sissi à 
la Maison-Blanche pour rencontrer Trump » 
(@hend_nafea, 22 700 abonnés).  

Sur la photo ci-dessous, on peut voir des 
manifestants portant les portraits de 
prisonniers politiques : 

 

Un internaute rappelle avec ironie la libération 
récente de Moubarak, la comparant avec le 
grand nombre de prisonniers politiques :  

« À ceux qui tweetent #FreedomFirst, vous ne 
pensez pas que ça suffit niveau liberté ? » 

(@AlsissiOfficial, compte parodique d’Al-Sissi, 
1 517 abonnés, 17 retweets, 14 likes). 

 

Prisonniers politiques   

La promotion du mouvement #FreedomFirst a 
été accompagnée sur les réseaux sociaux par 
de nombreuses réactions sur la situation des 
journalistes et des prisonniers politiques. Des 
commentateurs soulignent notamment les 
atteintes à la liberté de la presse en Égypte :  

« #FreedomFirst, parce que le journalisme n’est 
jamais un crime » (@hshebita, 510 abonnés, 34 
retweets, 12 likes). 

Sur la caricature ci-dessous, on peut voir Al-
Sissi cousant la bouche de deux journalistes 
emprisonnés :  

 

Les internautes ont également partagé de 
nombreuses fois des messages de soutien pour 
les acteurs associatifs ou politiques incarcérés, 
souvent accompagnés de banderoles :   

« Ramy Al-Said membre du bureau politique du 
#6Avril [mouvement qui a appelé à manifester 
lors de la révolution] est dans les prisons d’Al-
Sissi #FreedomFirst » (@mrmeit, blogger et 
activiste égyptien, 97 200 abonnés, 17 retweets, 
25 likes). 

« #LibérerAnasMoussa #LaLibertéMaintenant. 
J’oublie que la vie est menacée, les détenus ne sont 
pas des nombres, les détenus sont des personnes 
que nous devons essayer d’aider » 
(@perksofbeingomk, 396 abonnés, 10 
retweets).  

Pour sensibiliser le public américain à la 
situation des droits de l’homme en Égypte, des 
internautes rappellent que des américano-
égyptiens ont également été embastillés de 
manière arbitraire :  
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« Il y au moins sept américains détenus 
actuellement dans les prisons égyptiennes, parmi 
lesquelles la travailleuse associative Aya Hijazi. 
#FreedomFirst » (@DanielGHajjar, 577 abonnés, 
37 retweets, 18 likes). 

De façon plus générale, les commentateurs font 
état de l’oppression généralisée dans le pays : 

« #LaLibertéMaintenant #JeSuisPrisonnier Quand 
s’achève cette pièce absurde ? Avec un coup d’État, 
un seul militaire a pu violer les droits et les libertés, 
rabaissant la dignité des hommes » (@a_shopra, 
14 500 abonnés, 55 retweets, 16 likes).  

Sur la photo ci-dessous, on peut voir une petite 
fille pleurant devant un grillage : 

 

« Une fille parmi les dizaines de milliers 
d’opposants détenus en Égypte… Elle pleure ses 
parents qui se trouvent derrière les barreaux. 
L’avenir de l’Égypte est l’oppression. 
#LaLibertéMaintenant » (@shabab6april, page 
officielle du mouvement du 6 Avril, 1,36M 
d’abonnés, 60 retweets, 54 likes).  

Enfin, un internaute souligne la complicité 
silencieuse d’une partie de la population :  

« #JeSuisPrisonnier Des mots du dictionnaire de la 
tyrannie : arrestation, assassinat, siège et 
restriction ; pas de droits, pas de valeur. Jusqu’à ce 
que l’Égypte devienne une grande prison et que le 
peuple devienne pire que les prisonniers » 
(@a_shopra, pro-frériste, 14 500 abonnés, 109 
retweets, 39 likes). 

 

Retour en puissance de l’Égypte   

Face aux mouvements de contestation, les 
partisans d’Al-Sissi se sont mobilisés pour 
promouvoir la rencontre et le renforcement 
des relations entre les égypto-américaines. Ces 
commentaires sont également présents en 

grand nombre :  

Sur le montage ci-dessous, on peut lire : « Les 
dossiers du sommet entre Al-Sissi et Trump », tels 
la « zone de libre échange », la « coopération dans 
la lutte contre le terrorisme » ou le « renforcement 
de l’aide militaire américaine à l’Égypte ». « Les 
dossiers du #Sommet entre Trump et Al-Sissi » 
(@mourii_77, égyptienne, 3 851 abonnés, 25 
retweets, 13 likes). 

 

« J’ai lu les commentaires et je suis retourné voir les 
célébrations qui sont une grande réussite. Cela 
prouve le soutien américain à Al-Sissi et à son pays 
et l’engagement de Trump aux côtés de l’Égypte et 
de son peuple. C’est une grande réussite pour la 
politique étrangère égyptienne » (Ali Al-Katim, 
commentaire d’un article posté sur 
aljazeera.net le 4 avril, 14 likes, 12 dislikes). 

Des internautes ont notamment promu la 
mobilisation des partisans d’Al-Sissi à 
Washington : 

« Le camp American décrit le président Al-Sissi 
comme leader mondial prêt à lutter contre le 
terrorisme » (@nona5555mohamed, égyptienne, 
383 abonnés, 12 retweets). 

Sur la photo ci-dessous, on peut voir des 
partisans d’Al-Sissi brandissant des portraits du 
raïs ainsi  que des drapeaux égyptiens : 
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Pour de nombreux commentateurs, cette 
rencontre est le signe du retour aux affaires de 
l’Égypte et de la force retrouvée : 

« #SommetÉgyptoAméricain L’Égypte lutte contre 
le terrorisme et s’oppose à la pression politique et 
économique des pays frères face aux pays 
occidentaux #ViveL’Égypte » (@faten_ahmedm, 
égyptienne, 6 293 abonnés, 57 retweets, 62 
likes) 

« Les ennemis de l’Égypte ont essayé de l’isoler du 
monde après la révolution du 30 janvier… Mais le 
#SommetÉgyptoAméricain a donné raison à un 
dicton du président Al-Sadate : "L’Égypte isole mais 
ne s’isole pas"  » (@mahranalazazy, égyptien 
pro-Sissi, 1 362 abonnés).   

En outre, des internautes vantent les mérites 
d’Al-Sissi :  

« Al-Sissi, tu es respectable, tu aimes le peuple 
malgré les escrocs au sein de l’organisation 
terroriste que représentent les Frères musulmans » 
(Hamadi, commentaire d’un article posté sur 
youm7.com). 

« Le président Al-Sissi n’a jamais été un traître, 
Dieu peut témoigner qu’il fait partie des hommes 
les plus purs, les plus sages et les plus honnêtes. Il 
me représente et il représente toute ma patrie » 
(@NbdEgypt, égyptienne, 32 900 abonnés, 182 
retweets, 91 likes).  

Enfin, des internautes s’interrogent sur la 
couverture médiatique de l’évènement, 
considérant que les médias arabes se 
concentrent trop sur les manifestations hostiles 
au président :   

« Les médias arabes comme Al-Jazeera te donnent 
telle ou telle opinion et ne présentent que les 
manifestations de l’opposition. Je ne blâme pas les 
médias égyptiens tant qu’ils ne diffusent pas 
uniquement les manifestations favorables » 
(Ahmed, commentaire d’un article posté sur 
aljazeera.net le 4 avril, 13 likes, 9 dislikes).  

 

Position de Trump vis-à-vis d’Al-
Sissi  

Les internautes s’interrogent également sur les 

relations entre l’Égypte et les États-Unis suite à 
la visite d’Al-Sissi, se concentrant sur le rapport 
qu’entretiennent les deux dirigeants. Pour de 
nombreux internautes, la rencontre marque la 
normalisation des liens entre les deux pays :  

« En soi, la visite est une grande réussite et une 
célébration du leader égyptien. Cela marque le 
rétablissement des relations entre les États-Unis et 
l’Égypte, que ce cinglé d’Obama avait gâchées » 
(Ahmed Donia, commentaire d’un article posté 
sur arabic.cnn.com, 121 likes).  

Selon des commentateurs, cette normalisation 
se fait cependant aux dépens des droits de 
l’homme : 

« L’administration Trump baisse les yeux sur le 
dossier des droits de l’homme ainsi que les dizaines 
de milliers de prisonniers politiques opposants à Al-
Sissi » (@jamalrayyan, journaliste d’Al-Jazeera, 
553 000 abonnés, 66 retweets, 103 likes).  

Le placement des invités dans le bureau ovale 
lors de la photo officielle, supposé rendre 
compte des relations entre les deux chefs 
d’État, s’est avéré un sujet hautement 
controversé.  

Tandis qu’un internaute trouve inacceptable 
qu’Al-Sissi soit resté debout, un autre lui 
répond qu’il demeure en meilleure place que le 
premier ministre canadien, Justin Trudeau :  

« Je vous jure que cette photo en dit plus qu’un 
milliard de mots. Trump insulte Al-Sissi, il s’assoit et 
le laisse debout avec les fonctionnaires » 
(@salehlnaami, palestinien de Gaza, 88 800 
abonnés, 89 retweets, 48 likes).  

Sur la photo ci-dessous, on peut voir Al-Sissi 
debout derrière Trump entouré de sa 
délégation : 

 

« Regarde où le Premier ministre canadien est 



 

 
5 

Année 2017 / Fiche d’actualité n° 43 

 
debout » (@samehabouelkhie, égyptien, 22 500 
abonnés, 55 likes, 42 retweets).      

Sur la photo ci-dessous, on peut voir Justin 
Trudeau bien moins proche de Trump : 

 

Enfin, un internaute se demande si l’accueil reçu 
par Al-Sissi est différent de celui offert à la 
délégation saoudienne :  

« On va voir la différence d’accueil entre le 
président égyptien et le gringalet saoudien 
terroriste. Vive l’Égypte ! » (Tariq Ahmed, 
commentaire posté sur Facebook le 3 mars, 21 
likes).  

 

Al-Sissi soumis à Trump  

De nombreux internautes, dont une grande 
partie affiche son soutien à la confrérie des 
Frères musulmans, estiment que la visite d’Al-
Sissi à Trump est la preuve de la soumission du 
président égyptien aux intérêts de Washington :  

« Trump était debout devant la Maison-Blanche 
pour accueillir Al-Sissi. La délégation toute entière 
était là pour vendre ta patrie et ta religion » 
(Yasser Al-Bacha, commentaire d’une vidéo 
YouTube posté le 4 avril, 33 likes).  

« #Al-SissiLeTraîtreNeMeReprésentePas 
#PasDeLégitimitéPourLesPutchistes L’essence de la 
bêtise de Trump est que c’est Al-Sissi qui vient le 
voir mais avec une délégation affrétée par Trump 
lui-même ! » (@hp2007h1122, pro-frériste, 
5 411 abonnés, 29 retweets, 15 likes).  

Des internautes font un parallèle entre les 
détentions arbitraires et le pouvoir qu’aurait 
Trump sur Al-Sissi :  

« Trump : Je peux te demander quelque chose, Al-

Sissi ? 
Al-Sissi : Je suis à ton service, Amérique. 
Trump : Tu peux rajouter encore quelques 
détenus ? 
Al-Sissi : Je peux mettre toute l’Égypte en prison 
pour ta satisfaction supérieure » (@vvcghhfhh430, 
égyptien pro-frériste, 4 348 abonnés, 14 
retweets, 12 likes).  

Enfin, des  commentateurs vont plus loin et 
considèrent qu’Al-Sissi est soumis aux 
« sionistes » : 

« Al-Sissi est le chien obéissant des Américains et 
des Juifs » (Samir Aid, commentaire posté sur 
Facebook).  

« #PasDeLégitimitéPourLesPutschistes parce que 
c’est un traître maudit et un chien sioniste. C’est un 
criminel et un assassin possédé par son père le 
pharaon. Il est la risée de l’univers. 
#AlSissiLeTraîtreNeMeReprésentePas » 
(@FahdFaresfahd, égyptien pro-frériste, 19 600 
abonnés, 79 abonnés, 57 likes).   

Sur la photo ci-dessous, on peut voir Al-Sissi en 
bulldog aux couleurs des États-Unis, avec écrit : 
« Chien de militaire » : 

 

  

Critiques à l’encontre du régime 
égyptien 

La visite d’Al-Sissi aux États-Unis est l’occasion 
pour les internautes, notamment les Frères 
musulmans, de s’en prendre au président 
égyptien. Des commentateurs lui reprochent 
notamment le coup d’État contre Morsi :  

« #AlSissiLeTraîtreNeMeReprésentePas Parce qu’il 
a trahi et comploté contre le président élu pour 
s’arroger le pouvoir. Il a tué et emprisonné des 
milliers des personnes, détruit l’économie de 
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l’Égypte et mis fin à l’unité du peuple » 
(@sally_so7, égyptienne pro-frériste, 9 912 
abonnés, 70 retweets, 28 likes).  

« Al-Sissi est mort. Le président Morsi et tous les 
prisonniers ont été libérés. L’Égypte est redevenue 
Oum Al-Dounia [nom allégorique de l’Égypte]. 
Voilà le rêve de toute personne sage. Que Dieu se 
hâte de faire de ce rêve une réalité. 
#LeFuturPourLaRévolution » (@aarr200319980, 
égyptien, 231 abonnés, 27 retweets).  

« Dieu anéantira les oppresseurs et sortira l’Égypte 
et les honnêtes gens des prisons du va-t-en-guerre 
Al-Sissi le putschiste. De Washington, la capitale 
des assassins » (@EHSANFAKEH, 247 000 
abonnés, 184 retweets, 215 likes).  

Sur la photo ci-dessous, on peut voir une 
affiche anti-Sissi devant le Congrès américain 
avec écrit : « Chaque année, les USA envoient 1,3 
milliards de dollars à l’Égypte, un pays qui 
emprisonne injustement des Américains » : 

 

En outre, des internautes se moquent du 
régime d’Al-Sissi :  

« #SommetÉgyptoAméricain. Dernière mise à jour 
du prix des moutons. Un mouton dirigeant : 400 ; 
un mouton membre simple : 300 ; un mouton 
défenseur : 100 ; un mouton sympathisant : 50, 
mais un mouton rabaoui [mouvement frériste] 
est sans prix mes frères » (@hassan_1965, 
saoudien, 17 700 abonnés, 16 retweets, 18 
likes). 

Des commentateurs étrangers critiquent 
également la situation en Égypte :  

« L’image [de la visite d’Al-Sissi à Trump] fait 
naître une douleur aigüe, bien que je ne sois pas 
égyptienne c’est un gâchis, Ô Oum Al-Dounia » 
(Parole officielle en mon nom, commentaire 
d’une vidéo YouTube posté le 4 avril, 140 

likes).  

Enfin, des internautes effectuent des 
comparaisons avec d’autres chefs d’État et se 
répondent : 

« Il est impossible que le roi du Maroc se retrouve 
dans une situation similaire. Al-Sissi est la honte du 
monte arabe » (tarik chatt, commentaire d’une 
vidéo YouTube posté le 4 avril, 68 likes).  

« Mon frère, tu compares Mohamed VI le roi du 
Maroc et l’âne Al-Sissi fils de chien » (Abded daim 
Khalid, commentaire d’une vidéo YouTube 
posté le 4 avril, marocain, 72 likes). 

 

 


